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tare qu, comble tous les désirs. A ces paroles, il reprit •

Sa«h^ vous tous qui êtes retenus en prison, que si vous

ZnH m"-' ^ •" •!" *'^««"' » P^'''^ de mort voL

2^té à pla.su- pour wms tromper, je voulais la eonfi"mataon dune nouvelle qui comblait tous mes vœux*«t-U vrai, Iw dis-je, que tous souffrirons tous ? Il i^nétade nouveau ses premières paroles, et dit : Bientôt v^tre

T.ll\
«ou« le glaive. Mais je voudrais savoir

driTérentes. Je lu. répondis : Je ne suis pas capable dedonner un sentin^ent sur une question si relevée. Cepen!

v«^ r'^^' 'tr "" ^ '^ y«"^ ^e" le ciel, tu yvem» resplendir l'innombrable armée des étoiles. Est^ique toutes ces étoiles brillent du même éclat? Tu
i^^î^/r '""T

'''*^"" ^«ale? A cette réponse, taeunosité du gentil trouva encore une question à faiie •

ouitint
'
""

•
''/"" ^ ^^°^^^^ ^""^ "°e différence,'

qui sont ceux qui mériteront la préférence dans les bom.esP^çes de votre Dn=u ?- Entre tous les autres, lui rfpon!

»o^«' J'^ " T ™'*°"* '*°"* '" "« ''»*« P"" toi"' les«oms, ma|s que Dieu connaît. Ce sont ceux dont tar^cto.re est plus difficUe et presque sans exemple
; plutrare^par conséquent, leur couronne est plus glorieuj^

C'ert pour eux qu'a a été écrit : " Il est p^usS^i
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